
	Géographie politique de l’Océan glacial arctique : un enjeu multiscalaire et multidimensionnel.
Problématiques scientifiques.



Pourquoi les enjeux environnementaux dans l’Océan glacial arctique se transforment-ils en rivalités entre les puissances riveraines ?

Les nombreuses ressources disponibles sur la question invitent dans un premier temps à aborder cette problématique régionale à travers le paradigme du développement durable.
Pour élaborer une séquence combinant changement climatique et aspects du développement durable dans les territoires de l’arctique, l’enseignant pourra s’appuyer sur les productions scientifiques de l’institut Paul Emile Victor qui dressent régulièrement un état des lieux de la fonte des glaces dans l’Océan glacial arctique. Ces données pourront être mise en relations avec les ressources cartographiques et satellitaires du site de l’U.N.E.P. qui aborde dans une perspective transversale les questions climatiques mais aussi les territoires , fournissant de nombreux rapports sur les conséquences du changement climatique pour les populations autochtones telles que les Inuits . 
Au delà de l’enjeu de développement durable, l’Océan glacial arctique devient un espace de tension géopolitique entre les pays riverains du Pôle Nord. L’enjeu environnemental se mue progressivement en question de relations internationales hautement sensible, en raisons des rivalités croissantes entre les puissances riveraines. Les ressorts de cette rivalité sont notamment portés par le contrôle des détroits et les perspectives d’exploitation des abondantes ressources énergétiques que renferme le sous-sol. Les revendications de souveraineté conduisent à une militarisation progressive de cet espace maritime et réactivent les tensions entre les Etats-Unis et la Russie. L’expédition russe d’août 2007 au Pôle nord rappelle en effet que la question environnementale est parallèlement porteuse d’implications géostratégiques car, comme le montre la controverse géologique sur la dorsale de Lomonossov, l’océan glacial arctique s’affirme dans la conscience nationale russe comme le nouveau territoire de la puissance et alimente les revendications frontalières sur les espaces polaires.
Pour créer une articulation entre les aspects de développement durable et la dimension géopolitique, l’enseignant pourra prendre appui sur certaines ressources. L’Atlas géopolitique des espaces maritimes de Didier Ortollan aborde la question des enjeux de l’Océan glacial arctique, principalement sous l’angle du droit maritime international, soulignant notamment que la fonte des glaces met réactive les contentieux frontaliers entre les Etats riverains de l’océan glacial arctique. Plus récemment, lors dernier festival international de géographie de St Dié, des conférences ont montré les conséquences de l’ouverture du passage du Nord-ouest sur la circulation maritime à l’échelle mondiale. Le géographe canadien, Frédéric Lasserre  explicite les interactions entre changement climatique et tensions géopolitiques,  montrant les contradictions entre les différents points de vue sur la question polaire: revendication de souveraineté russe pour contrôler les réserves énergétiques de l’Arctique et rendre caduc sont statut de zone internationale ; volonté canadienne de contrôler les détroits afin d’assurer la sécurité environnementale des populations autochtones ; réclamation étatsuniennes contre une territorialisation des eaux de l’Océan glacial arctique au nom de la liberté de naviguer.
Au total, il apparaît essentiel lors d’une séquence pédagogique de combiner les aspects juridiques, de relations internationales et géo environnementaux pour mettre en relief les différents emboîtements d’échelle.
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